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Carême 2023 – Brésil : la terre, c’est la vie !  
Ils et elles résistent pour exister ! 

Depuis ces trois dernières années, crises sanitaire, géopolitique, climatique, 
économique, énergétique s’additionnent. Ces crises rythment tristement et 

violemment notre quotidien, à tous et à toutes. Dans ce contexte, ce Carême nous offre une 
nouvelle possibilité de nous soutenir mutuellement et de cheminer ensemble vers Pâques. 

Cette année, c’est vers les Brésilien·ne·s que notre regard se tourne. Au Brésil, comme 
dans d’autres régions du monde, l’eau est détournée, pompée par l’agro-industrie et les 
extractions minières, les écosystèmes sont détruits, pollués et la déforestation fait rage. La 
terre est menacée. Or, elle est la vie ! Privées de leurs ressources naturelles et faisant face 
à une violence systémique sans précédent, les communautés paysannes, quilombolas 
(descendants des esclaves) et les populations autochtones se meurent peu à peu. Tandis 
que les grandes entreprises du secteur engrangent des profits faramineux. 

La résistance s’organise mais elle est sévèrement réprimée. Entre 2012 et 2021, près de 
342 personnes ont payé de leur vie ce combat. Des assassinats qui restent impunis. De 
plus, et alors que la faim augmente au Brésil, l’exploitation des terres et des forêts en 
constante progression détruit les écosystèmes à protéger que sont le Cerrado, l’Amazonie 
et le Pantanal. Il ne fait aucun doute que si l’accord commercial meurtrier entre l’Union 
européenne et le MERCOSUR est ratifié, on assistera à encore plus de déforestation et 
d’accaparements de terres, et d’atteinte aux droits des paysans et paysannes. 

Aux côtés des défenseurs et défenseuses de la planète  

À l’occasion de ce Carême, Entraide et Fraternité se mobilise aux côtés de ses partenaires 
brésiliens qui s’organisent et défendent les victimes de l’agro-industrie, de conflits fonciers 
et de violences, pour leur permettre d’accéder à la terre, de vivre dans des conditions 
dignes, de s’organiser et de se défendre. Avec vous, nous voulons soutenir ces défenseurs 
et défenseuses de la terre qui subissent, tout comme la terre qu’ils et elles défendent, les 
conséquences désastreuses des projets d’extraction minière et hydroélectrique, ainsi 
qu’une importante répression. Voir l’action en ligne d’Entraide et Fraternité sur 
www.entraide.be. 

Que la collecte passe par le panier de l’offrande ou la voie digitale, les WE des 18-19 mars 
et 1-2 avril sont dédiés, au sein de l’Église de Belgique, au soutien des projets des 
partenaires brésiliens mais aussi de dizaines d’autres projets dans pas moins de 12 pays, 
tous plus porteurs de vie les uns que les autres. 

Vous pouvez faire votre don de Carême sur le compte d’Entraide et Fraternité BE68 0000 
0000 3434 – communication 7101, en ligne sur www.entraide.be ou encore via les réseaux 
sociaux de l’ONG (Facebook et Instagram). Une attestation fiscale est délivrée pour tout 
don de 40 € minimum par an. Nous vous invitons également à consulter et à partager notre 
page de campagne : careme.entraide.be 

Bon et fécond Carême à toutes et à tous. Merci pour votre solidarité qui permettra à des 
milliers de paysans et paysannes impactés par la faim et l’injustice au Brésil de poursuivre 
leur combat et de prendre part 
ainsi à la fête de la 
Résurrection du Christ. 
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Pâques : la plus grande fête chrétienne 

Cette année, Pâques aura lieu le dimanche 9 avril  

La Veillée pascale 

La fête de Pâques commence en général dès le samedi soir par la Veillée pascale. C’est 
une longue et magnifique célébration à la nuit tombée où les chrétiens se remémorent 
toute l’histoire du Salut (c’est-à-dire tout ce que Dieu a fait pour venir en aide aux 
hommes qui s’étaient détournés de lui, et pour leur ouvrir les portes du Royaume des 
Cieux, par-delà la mort). Ce soir-là, la messe commence par un grand brasier, 
généralement allumé sur le parvis de l’église. La flamme jaillissante est le symbole du 
Christ ressuscité, lumière qui éclaire la nuit. Ce « feu nouveau » est béni, et un grand 
cierge, dit « cierge pascal », est allumé. Toutes les personnes présentes tiennent elles-
mêmes de petits cierges qui sont tour à tour allumés, offrant une constellation de petites 
lumières scintillant dans la nuit. Tout le monde se met ensuite en procession pour entrer 
dans l’église. Le prêtre (ou le diacre) se rend ensuite à l’ambon (l’endroit dans le choeur 
où on lit) pour chanter « l’Exultet », un chant d’annonce officielle de la Résurrection du 
Christ, un chant d’immense joie qui commence ainsi : « Exultez de joie, multitude des 
anges, exultez, serviteurs de Dieu. » 

 Le tombeau vide.  

Au matin de Pâques, Jésus ressuscite : cette 
certitude est à la base de la foi des chrétiens. 

La Résurrection de Jésus : un événement 
raconté dans les Evangiles 

Les Evangiles se font l’écho de cette 
résurrection de Jésus avec plusieurs récits 
très touchants (dans l’Evangile selon saint 
Matthieu, dans l’Evangile selon saint Marc, 
dans l’Evangile selon saint Luc, dans 

l’Evangile selon saint Jean). Il faut imaginer que les apôtres et les disciples qui ont suivi 
Jésus dans sa vie publique sont complètement effondrés par la mort de celui en qui ils 
avaient reconnu le Messie annoncé par les prophètes. Leur incompréhension et leur 
désillusion sont totales : ce maître spirituel qu’on avait même vu guérir les malades avait 
donc lui aussi fini par mourir, dans d’atroces souffrances, après un procès inique… 
Quand certains disent avoir vu Jésus vivant, les proches du défunt ne savent comment 
réagir : a-t-on déjà vu un mort ressusciter ? N’est-ce pas une histoire à dormir debout ? 

Et, pourtant, l’incrédulité fait progressivement place à la joie quand Jésus se montre 
vivant, avec les marques de sa crucifixion. L’Evangile note que plus de 500 personnes 
voient le Christ après sa mort ! 

Alors, les apôtres et les disciples remettent en perspective tout ce qu’ils ont vécu avec 
le Maître de Nazareth, ils comprennent que ce qu’ils ont vécu de si intense avait du sens, 
ils se replongent dans les prophéties des Saintes Ecritures (la Bible), ils comprennent 
mieux les paroles de Jésus affirmant sa divinité ! L’événement de Pâques est, dès lors, 
pour les disciples, la plus grande nouvelle de l’Histoire : Dieu a visité son Peuple, Dieu 
chérit l’humanité et veut sauver tout homme, par Jésus. C’est cette Bonne Nouvelle que 
les apôtres vont annoncer à tous les hommes de bonne volonté. 

La résurrection de Jésus-Christ est donc au fondement de la foi chrétienne, ce qui 
explique que cette fête de Pâques soit le sommet de l’année liturgique.  
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EDITO 
 

Le mariage et la famille dix ans après le pontificat  

du pape François : À la lumière d’Amoris laetitia 
 

Une décennie s’est écoulée depuis que l’Esprit Saint a surpris l’Église avec l’élection du 
premier pape latino-américain et premier pape jésuite. Les surprises et les bénédictions ne 
faisaient que commencer. Dans ce bref article, nous jetterons un regard sur le passé et 
passerons en revue certaines déclarations du pape François sur les thèmes du mariage et 
de la famille au cours des dix premières années de son pontificat. Permettez-moi de le faire 
du point de vue de notre Institut du mariage et de la famille. 

Le 24 octobre 2022, le Saint-Père a reçu la communauté académique de l’Institut 
théologique pontifical Jean-Paul II pour les sciences du mariage et de la famille dans la Salle 
Clémentine. C’était le cinquième anniversaire du Motu proprio Summa familiae cura par 
lequel le pape François a donné à cet Institut bien-aimé « un nouveau souffle et un nouveau 
développement pour répondre aux défis du début du troisième millénaire1 ».  

Il s’agissait donc d’assurer une continuité et de s’adapter à l’évolution de notre époque. Pour 
ma part, ce discours a été une réflexion très éclairante et c’est pourquoi je m’y réfère. 
L’intuition prophétique et clairvoyante de saint Jean-Paul II quant aux défis considérables 
que l’institution du mariage et de la famille devait relever à la fin du millénaire est apparue 
clairement dans l’attention particulière qu’il a portée à ces questions2.  

L’approche et l’attention plus pastorales qui ont caractérisé le pontificat du pape François 
devraient se refléter dans l’Institut que le Saint-Siège dédie, d’une manière particulière, à 
l’étude du mariage et de la famille. La théologie elle-même, dira le pape, « est appelée à 
élaborer une vision chrétienne de la paternité, de la filiation, de la fraternité3 » et pas 
uniquement à se limiter au lien conjugal, que la théologie morale développée par l’Institut 
sous les pontificats de saint Jean-Paul II et de Benoît XVI avait traité de manière approfondie 
et avec une grande fécondité. 

Sans surprise, à peine huit mois après le début de son pontificat, en novembre 2013 pour 
être précis, le pape François a annoncé un nouveau synode sur les questions familiales. Un 
synode qui se déroulerait en deux temps : la IIIe Assemblée générale extraordinaire du 
synode des évêques, qui s’est tenue du 5 au 19 octobre 2014, et la XIVe Assemblée 
générale ordinaire, qui a eu lieu du 4 au 25 octobre 2015. L’assemblée extraordinaire était 
intitulée « Les défis pastoraux de la famille dans le contexte de l’évangélisation ». Avec ce 
titre, il était clair que son souhait était de partir de la famille « concrète » et de faire en 
quelque sorte un bilan de la situation réelle de la famille. Pour l’Assemblée ordinaire de 
2015, intitulée « La vocation et la mission de la famille dans l’Église et dans le monde 

 
1 François, Discours du Saint-Père à la communauté académique de l’Institut théologique pontifical Jean-Paul 

II pour les sciences du mariage et de la famille, 24 octobre 2022. 
2 Saint Jean-Paul II, le pape des familles, a consacré son premier synode des évêques au thème de la famille, 

ce qui nous a valu l’exhortation apostolique post-synodale Familiaris consortio (22 novembre 1981), qui 
continue d’éclairer l’Église. Il nous a également donné la série de catéchèses du mercredi sur ce que nous 
appelons aujourd’hui la théologie de l’amour humain ou la théologie du corps, la fondation du Conseil pontifical 
pour la famille et des milliers de pages de ses homélies, discours et catéchèses sur la dimension de la 
personne, du mariage et de la famille dans le dessein de Dieu. Bien que tout cela soit très important, Jean-
Paul a fondé cet Institut pontifical à Rome en 1981, dont il a voulu qu’il porte son nom à une date très 
significative, le 13 mai 1981, jour de sa tentative d’assassinat sur la place Saint-Pierre. 
3 François, Discours du Saint-Père à la communauté académique de l’Institut théologique pontifical Jean-Paul 

II pour les sciences du mariage et de la famille, 24 octobre 2022. 
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contemporain », la mission des membres du synode était de se concentrer sur les grandes 
lignes de l’action pastorale. 

Parallèlement aux travaux de ces deux rencontres ecclésiales, le pape François a proposé, 
de décembre 2014 à septembre 2015, une série de catéchèses dans lesquelles il a réfléchi 
aux différents acteurs autour de la famille dont l’Église doit également s’occuper en tant que 
« périphéries existentielles ». Le pape a porté sa réflexion non seulement à l’union conjugale 
entre l’homme et la femme, mais aussi aux autres liens qui génèrent cette union : père, 
mère, frères et sœurs, grands-parents. Il s’agissait aussi de traiter des circonstances qui 
entourent la famille : les fréquentations, les blessures dans la famille, la transmission de la 
foi. 

Sans prétendre à une synthèse exhaustive, nous pouvons passer en revue quelques 
interventions du pape relatives à ces thèmes sur la famille. Je joins aux catéchèses 
évoquées précédemment quelques éléments de son exhortation post-synodale Amoris 
laetitia (19 mars 2016). 

Dieu choisit de naître dans une famille 

Le pape François ouvre sa catéchèse sur la famille en abordant le sujet à partir de « la 
famille de Nazareth » (17 décembre 2014). Dieu est le seul à pouvoir choisir comment se 
rendre présent parmi nous et son Incarnation sera complète : il naît dans une périphérie, 
grandit et se forme dans un milieu familial pendant trente ans. Dans le discours cité plus 
haut, il revient sur cette idée : « Pendant trente ans, l’Incarnation du Fils unique a consisté 
à vivre et à s’enraciner dans les liens familiaux et communautaires de sa condition humaine. 
Ce ne fut pas seulement un temps d’« attente », ce fut un temps d'« entente » avec la 
condition humaine la plus commune, habitée par un regard fixé sur les « choses du Père » 
(cf. Lc 2, 49).4 »  

Le choix de Dieu de naître d’une famille et dans une famille ouvre les horizons de la mission 
et de la vocation de la famille : l’éducation, la transmission de la foi, à l’image d’un « hôpital 
de proximité ». 

Le pape a affirmé sans hésitation que « l’éducation est la vocation naturelle de la famille » 
(20 mai 2015) et, face aux difficultés telles que la rupture entre la société et l’école, les 
parents doivent retrouver leur rôle légitime de premiers éducateurs de leurs enfants. 
L’éducation n’est pas seulement la transmission d’un savoir, mais l’accompagnement, le fait 
de trouver le temps de parler, de réfléchir et de discuter. 

La famille est aussi le lieu de la transmission de la foi (2 septembre 2015). Il s’agit d’un 
double mouvement : la foi est transmise « vers l’intérieur » de la famille en donnant un sens 
aux liens familiaux, mais la famille est également appelée à transmettre la foi « vers 
l’extérieur » lorsqu’elle transforme l’Église en un lieu familial, qu’elle oriente l’économie et la 
politique et qu’elle fait revivre une ville, en s’opposant à la « désertification communautaire 
de la ville moderne ». 

L’image de l’Église en tant qu’« hôpital de campagne » est une image très forte à laquelle 
le pape François s’est référé à plusieurs reprises. En associant cette image à la famille, il 
nous présente « la famille comme un hôpital de proximité » (10 juin 2015) qui accompagne, 
console et aide. L’expérience récente de la crise sanitaire lors de la pandémie l’a rendu 
encore plus évident mais, de manière prophétique, le pape nous a rappelé ce rôle 
fondamental de la famille dans lequel la faiblesse et la maladie renforcent les liens familiaux. 

Mais ce n’est pas seulement à la maladie physique à laquelle la famille est confrontée, cela 
peut être aussi « les blessures de la famille » (24 juin 2015) qui meurtrissent l’âme des 
enfants par l’indifférence, la violence, le mépris, l’exploitation. Les blessures sont également 

 
4 Ibid. 

5 



causées par la séparation des époux, qui sont parfois inévitables et même nécessaires, des 
blessures causées par des atteintes à l’intimité ou par des paroles et des actes en 
contradiction avec l’amour véritable. 

La lutte contre la douleur et la maladie n’est pas toujours récompensée par la guérison 
physique. L’événement dramatique de la mort est également présent et c’est pourquoi le 
pape l’aborde dans sa catéchèse : « La famille face à la mort » (17 juin 2015). À partir du 
passage de l’Évangile qui relate la compassion de Jésus pour la veuve qui perd son fils 
unique (cf. Lc, 11-15), le pape nous place face à la douleur, à la perspective de la mort d’un 
enfant ou d’un parent. La mort touche toutes les familles mais, pour les chrétiens, nous 
rappelle le pape, la mort n’a pas le dernier mot, car le Seigneur a vaincu la mort pour 
toujours. L’amour doit être préservé même face à la mort. 

Être fils pour devenir époux et père 

Au cours de ces dix premières années de pontificat, l’approche du pape François sur le 
thème de la famille a été très riche, nous montrant les différentes relations du milieu familial 
: être un fils pour devenir un époux et un père. Par cette formule, passons brièvement en 
revue certains des éléments que le pape nous propose. 

Il s’agit d’un discours que nous présentons, au sein de l’Institut, comme faisant partie du 
mystère conjugal. Nous sommes d’abord des enfants, c’est-à-dire que nous devons réaliser 
que l’on a reçu un don gratuit qui est l’existence, l’appel à être. Ce n’est qu’en étant 
conscient d’être un don que l’on peut être capable d’un don réciproque dans la 
complémentarité et devenir un don pour l’autre. Le mari se donne à sa femme et elle se 
donne à lui, c’est la beauté de l’amour humain, où l’on ne donne plus « quelque chose » 
mais où l’on se donne à l’autre dans sa totalité et dans sa plénitude. La conséquence est 
naturelle, le fruit de l’amour qui se donne est le don d’un enfant, fruit tangible de l’amour des 
époux qui seront désormais père et mère. Cette relation n’est pas simplement accidentelle 
mais, selon le dessein de Dieu, ils deviennent coopérateurs de la création avec Dieu qui 
appelle quelqu’un à l’existence. 

En juin dernier, nous avons reçu les Itinéraires catéchuménaux pour la vie conjugale (15 
juin 2022) que le Dicastère pour les laïcs, la famille et la vie a préparés en continuité avec 
le désir exprimé par le pape de disposer d’outils pastoraux pour préparer à la vie conjugale. 
Dans la préface du document, le pape François nous place face à une réalité : « Une 
sérieuse préoccupation est apparue clairement : avec une préparation trop superficielle, les 
couples courent le risque réel de célébrer un mariage nul et non avenu ou les fondamentaux 
sont si faibles qu’il “s’écroule” en peu de temps et ne résiste pas aux premières crises 
inévitables.5 » Dans cette perspective, la préparation des couples et une réflexion plus 
approfondie sur le dessein et le plan de Dieu pour le mariage et la famille deviennent une 
tâche urgente. 

Le pape nous rappelle que « la préparation est un parcours de vie » (27 mai 2015). Ce qui 
doit prévaloir dans cette période, c’est précisément la liberté avec laquelle, après une 
attirance naturelle, les sentiments et les émotions cèdent la place à une promesse, à un 
projet de vie. C’est pourquoi elle doit être un chemin à parcourir. Les fiançailles sont 
l’occasion de travailler sur l’amour. L’alliance à laquelle les fiancés sont appelés n’est pas 
improvisée et est calquée sur l’alliance de Dieu avec son peuple. Ce n’est pas la même 
chose d’être fiancés que d’être époux, précise le pape. « Les fiançailles sont un parcours 
de vie qui doit mûrir comme un fruit, c’est un chemin de maturation dans l’amour, jusqu’au 
moment où il se transforme en mariage6. » D’où l’importance des formations et des initiatives 

 
5 François, Itinéraires catéchuménaux pour la vie conjugale, Préface, 15 juin 2022 

https://press.vatican.va/content/salastampa/it/bollettino/pubblico/2022/06/15/0459/00940.html#prefacio 
6 François, Catéchèse, Les fiançailles sont un voyage, 27 mai 2015. 
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préparatoires autour desquels lesquels les fiancés sont appelés à se connaître, à grandir et 
à mûrir, nous dit le pape. 

François consacre trois catéchèses pour parler du dessein de Dieu et de son plan originel 
pour le mariage. Il réfléchit d’abord sur « le sacrement du mariage à partir de l’histoire de la 
création » (15 avril 2015) et poursuit en nous rappelant comment « le couple dans l’histoire 
de la création » (22 avril 2015), dans son plan originel, est appelé à la réciprocité et à la 
complémentarité, car la confiance de Dieu dans l’homme et la femme est pleine et entière. 

Dans un troisième temps, en parlant de « la dignité du mariage » (29 avril 2015), le pape 
nous rappelle que Jésus lui-même a non seulement participé mais « sauvé la fête » des 
époux à Cana avec le miracle du vin, « ainsi Jésus nous enseigne que le chef-d’œuvre de 
la société est la famille : l’homme et la femme qui s’aiment. C’est cela le chef-d’œuvre ! 7»  
Personne ne nie la difficulté de rester en couple avec les défis qui jalonnent la vie conjugale, 
mais la bénédiction nuptiale, avec les premiers chrétiens passant du mariage naturel au 
mariage sacramentel, a rompu la culture de la répudiation traditionnelle et a donné des 
droits égaux à l’homme et à la femme. Il s’agissait d’une révolution culturelle pour l’époque. 
Ainsi, dès cette époque, se manifeste « la beauté du mariage chrétien » (6 mai 2015), qui 
reflète le mystère du Christ et de son union sponsale avec l’Église, dans laquelle les époux, 
à l’exemple du Christ, sont appelés au service mutuel et au don de soi, à un don radical 
dans la réciprocité et le respect. L’Église s’enrichit de l’alliance des époux et c’est la mission 
des époux dans l’Église, a expliqué le pape. 

La dimension naturelle de l’amour des époux est de devenir parents. Le pape a consacré 
une série de catéchèses pour parler précisément de cette belle mission d’être mère et père. 
En parlant des « mères » (7 janvier 2015), le pape nous fait prendre conscience de tout ce 
que nous devons à une mère, non seulement la vie mais aussi une bonne partie de notre 
première formation humaine et spirituelle. Les mères devraient être davantage écoutées et 
nous devrions être sensibilisés à leur vocation que reflète leur choix de vie. Nous devons 
valoriser et remercier les mères pour ce qu’elles sont dans la famille et pour ce qu’elles 
donnent à l’Église et au monde, nous rappelle le pape. 

Nul ne peut nier que notre société post-moderne court le risque de faire disparaître la figure 
du père. Dans ses catéchèses, le pape François a consacré deux d’entre elles à la question, 
d’abord sous un angle problématique : « Le danger des pères absents » (28 janvier 2015) 
puis un angle positif, « Pères présents » (4 février 2015). Le pape rappelle qu’on en est 
venu à dire que notre société est une « société sans pères », en réaction à une soi-disant 
libération de ce que représente la figure paternelle et dont il faudrait se libérer si l’on veut 
émanciper ses enfants. 

Mais au-delà des théories, c’est une réalité, nous a rappelé le pape, que les pères 
contemporains peuvent être tellement centrés sur eux-mêmes ou sur leur travail qu’ils en 
oublient la famille : ils oublient de jouer avec leurs enfants, de « perdre » du temps avec 
eux. Nous ne pouvons pas nous contenter d’être des orphelins de la famille ou que la société 
néglige sa responsabilité « paternelle ». De manière positive, le pape rappelle la fierté et 
l’émotion d’être père, qui implique une proximité et qui doit allier la douceur et la fermeté 
d’un père sage et mûr. L’exemple du « bon père » dans la parabole du « Père miséricordieux 
» présente les traits d’un père qui sait attendre, pardonner et corriger ; des pères qui sont 
gardiens et médiateurs de la foi comme l’était saint Joseph. 

Nous avons mentionné au début de ces lignes que la grande « nouveauté » de ce pontificat 
dans le domaine du mariage et de la famille a peut-être été l’attention particulière accordée 
aux autres relations qui découlent de la vie conjugale et qui en sont le fruit : les enfants, les 
frères et sœurs, les grands-parents et, en général, les personnes âgées. Dans une société 

 
7 François, Catéchèse, La dignité du mariage, 29 juin 2015. 
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de consommation, comme celle qui caractérise notre époque, il est important de redécouvrir 
la valeur et l’importance de ces relations. 

Le fruit de l’amour parental, ce sont les « enfants » (11 février 2015) qui sont à leur tour « 
frères et sœurs » (18 février 2015). En effet, la première chose que nous rappelle le pape, 
c’est que les enfants sont le bonheur des parents, surtout quand on sait découvrir en eux 
un don, un don de Dieu. Dans son unicité et dans son caractère irremplaçable, chaque 
enfant est aimé avant même de venir au monde. François rappelle aux parents de ne pas 
cesser d’imaginer l’avenir de leurs enfants et de ne pas être tentés de faire un pas en arrière. 
La valeur des enfants doit être reconnue. L’amour doit être réciproque, c’est pourquoi le 
pape rappelle aux enfants que le quatrième commandement – honorer son père et sa mère 
– dans sa plénitude restaure un lien vertueux entre les générations. 

Grâce à la culture chrétienne, le Saint-Père n’hésite pas à affirmer que le mot frère et sœur 
a été redéfini et que toutes les cultures en comprennent le sens profond. Cependant, lorsque 
nous parlons de « frères » (18 février 2015) dans l’histoire du salut, nous devons compter 
avec les blessures, les conflits, les trahisons et même la haine. François nous rappelle 
combien il est douloureux de briser la fraternité. Plus positivement, la fraternité authentique 
est une école de liberté et de paix. La fraternité authentique va au-delà des liens du sang. 
La fraternité au sein de la famille se manifeste, nous rappelle le pape, lorsque l’on prend 
soin du frère ou de la sœur le plus faible, malade ou handicapé. Cette expérience de la 
fraternité et de la solidarité avec les autres doit également être présente dans la société, et 
doit en être le centre. 

L’alliance entre les générations a également été un thème récurrent dans le message du 
pape. L’augmentation constante de l’espérance de vie nous place face à la cohabitation 
avec les autres générations, les « grands-parents » (11 mars 2015) et en général les « 
personnes âgées » (4 mars 2015) doivent être présentes dans nos réflexions et dans les 
actions concrètes, a rappelé le pape. La présence des grands-parents dans la famille doit 
être valorisée. La société a tendance à rejeter les personnes âgées sans comprendre leur 
mission et la vocation à laquelle Dieu les appelle. Il est nécessaire, même dans l’Église, de 
réfléchir à une spiritualité de la personne âgée. La prière, la sagesse, l’action de grâce, 
l’intercession, la louange et la supplication sont quelques-uns des éléments qui, selon le 
pape, doivent être développés afin de mieux comprendre la mission que les grands-parents 
et les personnes âgées peuvent et doivent développer dans l’Église, dans la famille. 

La famille n’est pas parfaite 

Dans le discours qui a servi de cadre à ces réflexions, le pape François a rappelé que « la 
famille n’est pas une idéologie, c’est une réalité […] nous ne devons pas attendre que la 
famille soit parfaite pour veiller à sa vocation et encourager sa mission. Le mariage et la 
famille comporteront toujours des imperfections, jusqu’à ce que nous soyons au ciel.8 » La 
tâche de l’Église, nous rappelle le pape, est aussi de rencontrer, d’accompagner, de 
discerner et d’intégrer toutes les familles dans leurs diverses réalités et blessures. 
Accompagner les époux dans des « nouvelles unions après un échec » (5 août 2015) dans 
leurs réalités très variées, les couples qui ne sont pas mariés mais aussi ceux qui, en raison 
d’une précédente union valide, ne peuvent recevoir le sacrement du mariage, les mères ou 
les pères célibataires. Le pape a prononcé des paroles d’accueil et de compréhension pour 
tous dans Amoris laetitia et dans de nombreuses rencontres personnelles. Il a également 
parlé des difficultés que représente la vie avec un enfant homosexuel dans la famille. 

 

(voir suite page 9)  

 
8 François, Discours du pape François à la communauté académique de l’Institut théologique pontifical Jean-

Paul II pour les sciences du mariage et de la famille, 24 octobre 2022. 
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  CLOCHER NOTRE-DAME de l’ASSOMPTION - ROUX 

Horaire des messes : 

• les 1er et 3e dimanches : célébration à 11h en l’église du 
Centre. 

• Le 2ème samedi : célébration à 17h30 à Hubes 
NB : A l’église du Centre :  ADAL lorsqu’il n’y a pas de messe.    

(ADAL = Assemblées Dominicales Animées par des Laïcs) 

Secrétariat paroissial : 
Rue Abbayes de Liessies, 1 à Roux - Tél et Fax : 071/ 45 15 22.  

Du lundi au vendredi : de 9h à 12h et 14h30 à 18h 

Maison de quartier – La Rochelle : 
Rue Abbaye de Liessies, 2 à Roux - Tél et Fax : 071/ 45 15 22 

 
NOUVELLES FAMILIALES 

Est retournée auprès du Père : 

• Stella MARTIGNAGO, veuve d’Ernesto NASATO, rue de la Ferme, 4 à 
Courcelles.  Elle était âgée de 94 ans. 

 - -                      
 

ROUX – LA BASSEE 

Horaire des messes : 

• les 2e et 4e dimanches : célébration à 9h30 à la chapelle de la Bassée  
NB : A la chapelle de la Bassée :  ADAL lorsqu’il n’y a pas de messe.  (ADAL 

= Assemblées Dominicales Animées par des Laïcs) 

Activités :  

Vie Féminine : à la salle du Foyer tous les lundis de 13h30 à 15h30  
        (sauf vacances scolaires) 

 - -                      

(Suite de la page 7) 

Je conclus en insistant sur la mission et l’espérance que nous transmet le pape. « 
La mission de l’Église aujourd’hui requiert de manière urgente d’associer la théologie 
du lien conjugal à la théologie plus concrète de la condition familiale. Les turbulences 
sans précédent qui, en ces temps, mettent à l’épreuve tous les liens familiaux, 
exigent un discernement attentif pour saisir les signes de la sagesse et de la 
miséricorde de Dieu. Nous ne sommes pas des prophètes de malheur, mais 
d’espérance. » Nous rendons grâce à Dieu pour ces dix premières années de 
pontificat du pape François et demandons à Marie de le soutenir dans son ministère 
au service du mariage et de la famille. 

         Par le P. Gaspar Guevara, LC 
Le P. Gaspar Guevara, LC, docteur en théologie morale avec une spécialisation en 
sciences du mariage et de la famille, est actuellement vice-président de la section 
mexicaine de l’Institut théologique pontifical Jean-Paul II pour les sciences du 
mariage et de la famille.  

 

 9 



     CLOCHER SAINT-PIERRE  -  LA DOCHERIE 

Horaire des messes : 

* le dimanche : messe à 9h30  

Pour les baptêmes, les mariages et les funérailles : 

Contacter :  
La maison paroissiale, place Astrid, 7  
du lundi au vendredi de 9h à 11h30.  
 071/ 32 81 20 

Eventuellement, en cas d’absence :  
Secrétariat de l’Unité Pastorale, téléphoner 
du lundi au vendredi de 9h à 12h et de 13h à 16h 
  0472 / 97 87 68 

 

NOUVELLES FAMILIALES 

Sont retournés auprès du Père : 
• Pascale LEGRAND, épouse de Gérard DEPUYT, rue de l’Ascension, 6 à Jumet.  Elle 

était âgée de 61 ans. 

• Yvonne BOECKAERT, veuve de Léon LONGDOS, Home Bosse, rue de Gosselies, 
56B à Jumet.  Elle était âgée de 92 ans. 

• Antonia GONNELLA, rue de l’Hopital, 9 à Marchienne-au-Pont.  Elle était âgée de 86 
ans. 

• Léon DE LANDSHEER, veuf de Luisa ARRIGONI.  Il était âgé de 91 ans. 
- -                      

 

CLOCHER SAINT-JOSEPH - HOUBOIS 

Horaire des messes 

Dimanche : 9h30 : messe  
 

Pour les baptêmes, les mariages et les 
funérailles 
Téléphoner au Secrétariat de l’Unité Pastorale,  
 du lundi au vendredi de 9h à 12h et de 13h à 16h 

–       0472 / 97 87 68. 

NOUVELLES FAMILIALES 

Sont entrés dans la famille chrétienne par le baptême : 
• Maoro FIEVEZ, fils de Sébastien et de Coralie VAN DEN BRIL, rue J. Lambillotte, 

120. 

• Sebastian FIEVEZ, fils de Sébastien et de Coralie VAN DEN BRIL, rue J. 
Lambillotte, 120. 

Est retournée auprès du Père : 
• Olga STELLA, veuve d’Erino CARBINI, rue Wauters, 30-32.  Elle était âgée de 99 ans. 
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CLOCHER JUMET-GOHYSSART 

Horaire des offices de la semaine 

Mercredi  18h00 : messe 
Vendredi 17h à 18h : adoration 
  18h00 : messe 

Horaire des messes dominicales 

Dimanche 08h30  messe 
    11h00  messe solennelle 

Accueil paroissial (Tél. et fax : 071/35 77 24) 
Permanences : du lundi au vendredi de 9h à 11h30.  
                         et le samedi de 9h à 12h. 

Inscription pour les baptêmes et les mariages :  
Secrétariat de l’Unité Pastorale, téléphoner  
du lundi au vendredi de 9h à 12h et de 13h à 16h. 
       0472 / 97 87 68 

Tous les mercredis : messe à 18h. 
Tous les vendredis à 17h : Chapelet et à 17h30 : Adoration au Saint sacrement, suivis de la 
messe à 18h, dans la chapelle de semaine. 

NOUVELLES FAMILIALES 

Est entrée dans la famille chrétienne par le baptême : 
• Sidji SEMPO, fille d’Anthony FANUEL et de Syndelle SEMPO, rue de Gilly, 158 à 

Châtelineau. 

Sont retournés auprès du Père : 
• Francine DETOURNAY, veuve d’Edmond PIETTE, Home « La Peupleraie » rue F. 

Ferrer, 9 à Gouy-lez-Piéton.  Elle était âgée de 84 ans. 

• Yvette LINARD, Résidence Notre Foyer, rue C. Dupret, 47 à Marcinelle.  Elle était âgée 
de 84 ans. 

• Marceline HAGEMANN, veuve de Gérard ROUSSEAUX, rue Chaumonceau, 35A.  Elle 
était âgée de 87 ans. 

• Jean DEPASSE, époux de Gisèle LAMBOT, rue Wayins, 79 à Roux.  Il était âgé de 97 ans. 

• Elisabetta MEDIATI, veuve d’Abdel MOROSINI, rue de Dampremy, 48.  Elle était âgée 
de 93 ans. 

• Martine PIETQUIN, épouse de Michel BURCKEL, rue des Aulniats, 252 à Lodelinsart.  
Elle était âgée de 65 ans. 

ACTIVITES AU CENTRE PAROISSIAL 
L’entraide de Saint Vincent de Paul – service social de Gohyssart ASBL vous propose 
différentes activités :  
➢ Atelier Couture-Décoration : tous les mercredis de 9h à 11h sauf pendant les congés 

scolaires.  Nous cherchons de nouvelles participantes afin d’élargir notre groupe. 
➢ Atelier floral : mardi matin - 1 fois par mois 

➢ Groupe solidaire :  Tous les mardis entre 9h et11h30 . 
Groupe de personnes pour se rencontrer et partager un moment convivial. 

Personne de contact : Françoise Brogniaux – 071 34 06 01 

Voir Facebook : Atelier « Les petites mains » - Entraide Saint Vincent de Paul Gohyssart 

!! Marché de Pâques !!    -   Samedi 1er avril de 13h30 à 16h 
Vente d’articles de déco en tissu 
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Dans l’Unité Pastorale (anciennement Doyenné) 
Chef-Lieu : La messe du samedi à 17h30 du Chef-Lieu est transférée à Try-Charly, par 
manque de chauffage au Chef-Lieu.  

Horaire de la semaine sainte et de Pâques : voir en dernière page 

- -     

 
Ce 4 Mars, 9 catéchumènes de notre 
Unité Pastorale, en cheminement vers la 
confirmation ont étés reçus par l'évêque. 
Une journée très instructive : Icône, 
partage d'évangile et entrevue avec 
l'évêque. 
La journée s'est terminée par la 
célébration de la réconciliation et 
confessions individuelles. 

Ces catéchumènes recevront l'eucharistie et la confirmation le 7 mai à l'église St Jean 
Baptiste de Gosselies. 
 
Ce samedi 11 mars, l’église Saint Roch de Lodelinsart a accueilli les enfants du catéchisme 
de tous les clochers accompagnés de leurs parents pour un moment de rencontre suivi de 
la messe. 
Après une collation, ils se sont rendus dans un groupe avec une catéchiste. Ils y ont lu 
l’évangile du 3ème dimanche de Carême, La Samaritaine, y ont réfléchi en expliquant leur 
vécu et les différents dons de chacun. Ils les ont écrits sur une goutte d’eau en papier. Celle-
ci a été déposée dans un grand pot en grès (représentant le puits) lors de la procession 
d’entrée de la messe. 
Pendant la messe, 4 enfants et 1 adolescent, qui recevront les sacrements de baptême et 
de l’Eucharistie, ont été présentés à la communauté pour le 1er scrutin. Messe qui s’est 
terminée par un chant festif « Comment ne pas te louer ? » 
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Ce vendredi 24 Mars 2023, le curé, le 
vicaire et 2 fidèles de notre UP ont été 
invités par nos amis musulmans à 
l’Iftar de l’Amitié, c’est-à-dire à la 
rupture du jeûne du ramadan, au bois 
du Cazier. 
Une rencontre de convivialité qui a 

rassemblé, les personnes de plusieurs 

confessions et de plusieurs sensibilités. 

Ce rassemblement qui a lieu chaque année est organisé par FEDACT!O, l’Asbl DIALOGUE 

et l’Asbl Tulipe.  

 

Dans le Doyenné (anciennement Région) 
 

Gerpinnes – Messe d’au revoir des chanoines du Latran, en église Saint-Michel.  

Après plus d’un siècle de présence à Gerpinnes, la congrégation des chanoines du Latran 

va partir. 

À cette occasion, Monseigneur Guy Harpigny a présidé la Messe en présence du Père Abbé 

Général Franco Bergami, le mardi 28 mars à 10h30. Après la célébration, un apéritif a été 

offert au fond de l’église. 

A la Chapelle des Jésuites, à la rue de Montigny à Charleroi, la vie continue. 
Tous les jours de la semaine à 11h y compris le dimanche : Messe 

Tous les jeudis à 18h30 Messe pour les étudiants, suivie d’un moment de 
convivialité  
Tous les lundis à 19h : Réunion de prière de guérison intérieure : Déposer 

mon fardeau… et vivre avec Jésus 

Contact : Luc et Jaja Vanham 0467 16 30 05 

A l’abbaye de Soleilmont 

150, avenue Gilbert 6220 Fleurus – 071 38 02 09 

Le premier samedi du mois à 14h30 : groupe « Lectio »  
 lecture méditée et partagée de l’Évangile. 

Les 2ème et 4ème vendredis du mois à 10h : groupe « Prière des Mères » 

Le 4ème jeudi du mois de 9h à 16h : « Un jour pas comme les autres »  
 S’offrir de temps à autre une journée pour se mettre à l’écoute de Dieu, pour 
 prendre un temps de recul, de prière et de silence.  
 organisé par des chrétiens de la région.   
 Inscriptions : Christian 0496 26 13 14 

- -                      
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La réunion du Conseil Pastoral de notre paroisse s’est tenue le 26 janvier 2023.  

Le Conseil Pastoral regroupe des représentants (une vingtaine) des clochers de notre unité 
pastorale dénommés « personnes relais » ainsi que des membres issus des différentes 
équipes (visiteurs des malades, liturgie, antenne alimentaire, communication, catéchèse, 
ASBL, partage évangélique, écoles, …). Ce conseil pastoral a un rôle consultatif et travaille 
en collaboration étroite avec l’Équipe d’Animation Pastorale.  Dans un souci d’information 
et de communication, il a été décidé de publier les rapports de réunion du Conseil Pastoral 
dans le SPITES et sur le site internet de notre paroisse. 

Rapport de réunion du Conseil Pastoral de notre paroisse en date du 26 janvier 2023. 

Membres présents : Mmes Bouillon, Caudron, Micheletti, Santarone, Arrotin, Ntumba, 
Molle, Nsenda, Denis, Lumingu, Sœur Georgette Toissoul  
Abbés Massengo, Franken, Ilunga.  Mrs Moelans, Marini 

Invitée : Mme Benvenuta 
Excusés : Mme Gillet, Mr Draguet, Mme Bayot, Mme Marelli, Mr Nkizamacumu 
1. PRIÈRE  

2. VŒUX DE MONSIEUR LE CURÉ PHAREL 

3. TOUR DE TABLE DE PRÉSENTATION 

Mme Arrotin Dominique : enseigne le cours de religion à Gosselies, paroissienne à 
Gohyssart, elle représente le secteur scolaire mais n’a pas beaucoup de contact avec 
les écoles de notre paroisse.  Elle sera bientôt pensionnée. 

Mme Molle : paroissienne à Heigne, catéchiste.  Elle conduit les funérailles avec Sœur 
Georgette, Frère Pascal ou Béatrice Bayot.  Elle est membre de l’EAP. 

Mme Micheletti : paroissienne à Jumet Gohyssart, prof de religion, catéchiste, elle 
assure les permanences et l’accueil au centre paroissial le mercredi matin. 

Mme Denis : paroissienne de Jumet Houbois, elle assure les permanences et l’accueil 
au centre paroissial le jeudi après-midi. 

Mme Santarone : sacristine à la chapelle de Heigne, catéchiste, accompagnatrice des 
catéchumènes. Elle assure les permanences et l’accueil au centre paroissial le mardi et 
le jeudi matin. 

Abbé Franken : prêtre auxiliaire de l’UP.  Il s’occupe avec une secrétaire du Petit Rovien, 
hebdomadaire de Roux. 

Mr Marini : professeur de religion, paroissien de Roux, catéchiste, membre de l’EAP, 
responsable de la maison de quartier la Rochelle. 

Mme Bouillon : paroissienne de Roux, engagée dans l’équipe de visiteurs des malades 
qui ne fonctionne plus depuis la crise Covid19.  On pourrait envisager de reprendre des 
messes au home. 

Mme Caudron : paroissienne de Roux, s’occupe des adal, imprime les feuillets de 
messe à Roux. 

Mme Benvenuta : paroissienne à la chapelle de Hubes, membre de l’équipe des 
visiteurs des malades. 

Mme Lumingu : paroissienne de Dampremy, elle fait partie du groupe Vivre Ensemble 
et de la chorale. 

Mme Ntumba : paroissienne de Dampremy, fait partie du groupe de partage de la parole 
et de la chorale. 
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Mme Nsenda : paroissienne de la Bassée, membre de l’EAP, membre de Vie Féminine 
à la Bassée, membre de l’équipe liturgique de la chapelle. 

Abbé Ilunga : vicaire dans notre paroisse, il est responsable de l’asbl Vie des 
Communautés Africaines du Hainaut (VCAF) qui s’occupe de l’intégration des 
personnes primo-arrivantes à travers des échanges interculturels, des activités pour les 
jeunes, des événements conviviaux, une formation à la citoyenneté et un 
accompagnement juridique. Il est chargé de la pastorale régionale des migrants 
africains. 

4. RESSENTI SUR LES CÉLÉBRATIONS DANS NOS CLOCHERS 

✓ A Roux Bassée, comme au centre, la Covid a décapité la petite communauté, le 
nombre de participants aux célébrations a fortement diminué.  A la Bassée, on a 
envoyé un petit courrier pour réinviter les personnes absentes, mais cela n’a pas eu 
un grand succès. Peu de baptêmes sont demandés à la Bassée, les parents préfèrent 
Hubes le samedi (jour plus propice aux festivités) ou à Roux Centre (où l’heure de la 
célébration convient mieux).  Des absents semblent être partis sous d’autres cieux.  
A Hubes, la chapelle est un lieu idéal pour célébrer les baptêmes (plus familial). 
Les communautés du centre et de la Bassée ont émis le désir de revoir une fois de 
temps en temps leur curé ou le vicaire.  Il est décidé que l’abbé Franken cèdera la 
place une fois ou deux par mois, il rejoindra d’autres communautés.  Lui aussi ne 
demande pas mieux. 

✓ A Dampremy : le groupe de prières a lui aussi perdu des participants. Le groupe 
aimerait intégrer une personne avertie en théologie qui pourrait amener des pistes 
de compréhension et de réflexion après les lectures.  Dampremy est un clocher festif, 
la communauté dominicale est bien soudée. A Dampremy, à la Docherie et à Heigne, 
les personnes arrivent avant la célébration et aiment se parler, se donner des 
nouvelles.  

✓ A Gohyssart, la messe de 8h30 regroupe beaucoup plus de paroissiens que celle de 
11h.  A la fin de la messe, il manque souvent les avis paroissiaux et les annonces, 
du coup les paroissiens sont mal ou pas informés.  On évite encore de se donner la 
main ou de faire le geste de paix, il y a encore une certaine méfiance face à la Covid.  
L’idée d’offrir une tasse de café à la sortie de la messe a été lancée, cela pourrait se 
faire dès septembre. (Au départ, une fois par mois).  Ce sera l’occasion de partager 
un moment convivial ensemble. 
A la messe de 11h, il y a beaucoup moins de monde, alors que c’est une messe 
chantée.  On s’est retrouvé avec les enfants du caté et leur famille dans l’église un 
dimanche sans célébration eucharistique ni adal. 

Relancer un accueil spécifique à la messe de 11h serait une bonne idée. 

Surtout quand les enfants du caté et leur famille sont présents, car les enfants 
apprennent par imitation des adultes. 

On déplore le fait qu’il n’y a plus aucune proposition d’action caritative comme les 
Iles de Paix, Fondation Damien, 11.11.11, Missio.  Voir ce qu’on peut faire au niveau 
de l’EAP pour retrouver ce genre de proposition dans nos clochers. 

✓ A Houbois, on a perdu quelques participants aux messes durant la Covid.  On a 
accueilli des familles africaines et leurs enfants, cela a revivifié la communauté. On 
ne voit pas les enfants du catéchisme car les rencontres se font le mercredi après-
midi. 

✓ A Lodelinsart Ouest, on a de moins en moins de participants aux célébrations. 

✓  A Roux Centre, la communauté priante du dimanche se fait de plus en plus 
restreinte. La Covid et le décès de quelques participant.e.s a précipité les choses. Le 
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caté a été jumelé avec la Docherie, les familles viennent alternativement à la 
Docherie ou à Roux Centre.  Les adal sont préparées mais n’attirent pas grand 
monde.  A ce sujet, il vaut mieux parler d’Adap (Assemblée dominicale en absence 
de prêtre) plutôt que d’Adal (Assemblée dominicale animée par des laïcs).  Il faut 
trouver le moyen que la communauté dominicale se prenne en charge par elle-même 
et s’ouvre au monde.  Il est aussi important de garder les lieux de culte ouverts pour 
que soit assuré leur financement et les emplois qui permettent de les garder en état 
de fonctionner. Créer des moments festifs comme ceux proposés à la marche à 
l’étoile ou à la chandeleur est important.  Le fait de rassembler la catéchèse par 
clocher va à l’encontre de ce genre de rassemblement pour tous.  On pourrait 
envisager, comme par le passé, d’avoir des rassemblements de la catéchèse à 
travers une tournante dans les clochers.   

✓ Heigne : la communauté se maintient, +/- 25 personnes fidèles et 24 enfants du caté 
(Les enfants étant ceux des clochers de Heigne, de Chef-Lieu et de Try Charly). 

5. ADDENDUM AU CARNET DE ROUTE 

Depuis le 18/09/2022 notre Equipe d’Animation Pastorale a été renouvelée ainsi que 
notre Conseil Pastoral. Une évaluation des objectifs énoncés dans notre premier carnet 
de route a été réalisée en assemblée paroissiale.  Après évaluation, des propositions 
défis ont été présentés à notre Evêque. Ces défis affinés constituent l’Addendum signé 
par notre Evêque.   Notre Unité Pastorale poursuivra donc les objectifs déterminés du 
mieux qu’elle peut durant les quatre années à venir.   
Nous déplorons le fait que nous n’avons malheureusement plus d’animateur en 
pastorale dans notre UP.  Une priorité énoncée dans notre carnet de route était de 
toucher la jeunesse post catéchèse (ados et jeunes adultes) et de continuer à proposer 
des activités auprès d’eux pour l’annonce de la Bonne Nouvelle.  Le pôle jeunesse est 
un bel outil aujourd’hui opérationnel, mais nous devons songer à toucher les jeunes 
avec une offre appropriée. Celle-ci va encore devoir dépendre de bénévoles qui, comme 
nous le savons, sont déjà impliqués sur de nombreux terrains d’action. 
S’il est vrai que les candidat.e.s ne se bousculent pas pour un poste de travail 
d’animateur en pastorale (vu les critères de sélection pour ce poste), nous gardons 
quand même l’espoir de pouvoir trouver un ou une candidate pour ce poste.  Il est 
demandé à notre curé d’y rester attentif.  Si un.e hypothétique candidat.e était choisi.e, 
il est absolument nécessaire de lui proposer de travailler en équipe avec l’EAP et des 
bénévoles qui pourraient l’épauler, lui apporter le soutien nécessaire.  Nous le savons, 
l’isolement peut facilement provoquer le découragement. 

6. Par rapport à l’Addendum que vous avez reçu (supplément carnet de route) :  

a. Comment envisagez-vous votre mission ?   

b. Quel est votre rôle ?   

c. Qu’attendez-vous de ce Conseil et de l’EAP ?   

d. Quels sont vos besoins et vos attentes dans les clochers et les différentes 
instances que vous représentez ? 

6.A.B. Missions et rôles 

• Les contacts avec les écoles ont été renoués. A Gohyssart, une nouvelle direction 

est assez ouverte à la collaboration paroisse-école, dans nos autres clochers c’est 

autour de Noel et des grandes fêtes que le contact se nouent. 

• Marie Claire en tant que membre de l’EAP fait le lien entre les différentes 

communautés de clochers et équipes liturgiques. 

16 



• Clémentine s’occupe un peu de tout dans son clocher à Heigne, mais aussi de la 
catéchèse de cheminement, de l’accompagnement des acolytes, du secrétariat, de 
la communication envers Spites et le site internet…    

• A Dampremy, beaucoup d’activités sont proposées aux membres de la 
communauté. 

• De nombreuses absoutes ont été accompagnées par l’équipe funérailles, ces 
personnes qui ont suivi une formation afin de mener à bien ce service d’Eglise. 

• Il faut soigner les annonces, qu’elles soient les plus complètes possibles.  Envoyer 
les informations pour publication sur le site bien lues et commentées.  

• Pour les visiteurs des malades, il est de plus en plus difficile d’avoir des informations 
sur les personnes vu l’application du RGPD (protection de la vie privée) par toutes 
les administrations et institutions.  Le seul moyen reste le contact personnel dans 
nos quartiers et communautés.   

A Gohyssart on propose toujours les cadeaux de Noël, les personnes viennent les 
chercher elles-mêmes.  96 cadeaux ont été distribués noël passé, c’est aussi 
l’occasion de lister les noms et adresses des personnes qui font la démarche de 
venir à nous (Puisqu’on ne peut plus aller vers elles). 

Il semble important de recréer des réseaux en se tournant vers les homes de notre 
unité pastorale. 

• Pour les entraides dans nos paroisses le travail est décuplé, la disparition des deux 
banques alimentaires (Gohyssart et Dampremy) a provoqué un déplacement des 
personnes bénéficiaires vers Chef-Lieu, Heigne et la Docherie.  A Jumet Houbois, 
l’entraide est transférée à Chef-Lieu par manque de local.  L’erreur qui s’était glissée 
dans notre addendum a été corrigée par rapport à l’entraide Saint Vincent de Paul 
de Gohyssart : c’est la banque alimentaire qui a disparu mais tous les autres 
services continuent (Assistante sociale, activités d’insertion, lavoir, etc…) 

o A Heigne, Mme Mary (Raymonde) a éprouvé quelques difficultés de santé, 
elle reste très active avec quelques bénévoles pour distribuer des colis 
alimentaires bien fournis, à plus d’une centaine de familles. 

o A La Docherie, la banque alimentaire touche de nombreuses familles sur un 
plus large territoire que la Docherie. 

o A Jumet Houbois et Chef-Lieu c’est Léopold qui assure avec quelques 
bénévoles les distributions des colis alimentaires. 

o A Roux, l’asbl La Rochelle touche à travers la banque alimentaire +/- 90 
familles régulièrement, elle travaille au départ des personnes bénéficiaires 
elles-mêmes qui s’occupent de toute l’intendance avec deux bénévoles 
accompagnants non bénéficiaires. 

En général, nos clochers procurent un soutien logistique (bâtiments, énergies, 
dons, …) aux entraides et leurs membres participent aux diverses 
manifestations organisées pour récolter les fonds nécessaires (Soupers, 
dîners, concerts, etc…).   

A l’avenir, il y aura sans doute d’autres banques alimentaires qui fermeront à 
leur tour (les bénévoles impliqués sont vieillissants.e.s). 

• L’avenir passera par les petites communautés qui, dans chaque clocher, assureront 
la vitalité de la communauté.  Là où il n’y aura plus de volontaire pour prendre en 
charge cette vitalité, les membres de nos clochers seront contraints d’en rejoindre 
un autre…  C’est pourquoi il est important de faire vivre chaque communauté locale 
en lien avec la communauté globale de notre paroisse Sainte Marie Madeleine.  
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Assurer une présence d’Eglise au sein de nos quartiers est capital pour maintenir 
le lien avec les familles et chaque personne qui se tournent vers l’église. 

• Il est proposé d’inviter Monsieur le Doyen de Charleroi, l’abbé Daniel Procureur, afin 
de le rencontrer en tant que communauté paroissiale, qu’il ; nous éclaire sur la 
situation de notre doyenné et sur les initiatives porteuses d’avenir qui naissent dans 
les paroisses du Doyenné. 

6.C.  Nos attentes par rapport à l’EAP et au CP 

• La communication est importante, il faut communiquer par tous les canaux 
possibles, faire savoir que nos communautés vivent en diffusant les dates de 
réunions des différentes équipes, en invitant plus largement à y participer, en 
donnant des nouvelles (publier les comptes rendus de l’EAP, du CP, des réunions 
de groupe, etc…) 

• On souligne l’importance du Conseil Pastoral comme lieu de participation de tous, 
d’échanges et de construction d’une œuvre commune au service de Jésus-Christ. 
Communiquer ce que l’on vit dans chaque clocher, partager les réussites, les 
difficultés et les échecs…  Se préoccuper des communautés qui vivent des 
difficultés et venir à leur aide, en soutien… 

• Là où c’est possible, proposer des Adal pour maintenir une présence d’église dans 
nos communautés locales.  A ce sujet, on attire l’attention qu’une Adal est une 
assemblée dominicale animée par les laïcs, ce qui demande des préparations en 
amont de la rencontre.  Ce que nous vivons plutôt dans nos communautés, ce sont 
des Adap (Assemblée dominicale en absence de prêtres). Ces Adap sont 
organisées parce que nos communautés sont « malades de leur prêtre », on se 
réunit en communauté autour de la parole et on communie en se servant de la 
réserve d’hosties consacrées (à cet effet) le dimanche d’avant lors de la messe.  

• Une discussion s’en suit sur le diaconat, le rôle d’un diacre et ses missions dans 
notre église. 

7. Divers 

Il est rappelé que toutes les informations peuvent être publiées sur le site internet de 
notre paroisse sainte Marie Madeleine : https://paroissejumet.be ou 
https://paroissesaintemariemadeleine.be/ 

- Le 18 mars à 19h30 : concert de Joel Minet « Quand l’amitié chante » à la chapelle de 
Heigne. 

- JMJ au Portugal : 4 jeunes de notre paroisse veulent y participer, ils vendront des œufs 
en chocolat et bien d’autres articles pour financer une partie de leurs frais. 

- Le 15 mars à Roux, asbl la Rochelle, rencontre avec un partenaire du Brésil dans le 
cadre de la campagne de Carême d’Entraide et Fraternité.  A 10h00, rdv à la maison de 
quartier pour un échange d’expérience, à midi dîner et après midi, dès 13h30, 
témoignage sur la situation au Brésil. 

- Messe de mercredi des cendres à Roux et à Lodelinsart Ouest et Try Charly. 

- Le 18 juin, messe télévisée à Jumet Heigne avec la RTBF. 

- Le samedi 4 février, les enfants du catéchisme de tous les clochers de l’unité pastorale, 
leurs parents, leurs catéchistes et des paroissiens sont invités pour célébrer la 
Chandeleur dans la chapelle Notre-Dame de Grâces à Roux Bassée et ensuite au Foyer 
pour un quizz biblique et déguster des crêpes.  Invitation à toutes et tous. 

Prochaine rencontre du CP : le jeudi 25 mai 2023 à 19h00  
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                                             CHAPELLE NOTRE-DAME de HEIGNE   
 
 

                                                                          Messe dominicale à 11h 
 

NOUVELLES FAMILIALES 

Sont entrés dans la famille chrétienne par le baptême : 
Le 5 mars :  
- Adrien BASTIN BARBEDOCASTRO, fils d’Aurélien BASTIN et d’Andreia 

CASTROBARBEDO, rue Rogier, 100. 

- -                      

Secrétariat de la Chapelle N.-D. de Heigne - 14, rue Houtart - Jumet Heigne 
Responsable : Clémentine Santarone : GSM : 0486.30.93.58 

Permanence au Centre paroissial de Gohyssart : de 9h à 12h et 13h à 16h   
 

Réservation de la Salle Michel d’Oultremont 
Tous les mardis matins de 9h à 12h : groupe de l’amitié 

Le 28 avril : réunion des Disciples de Sant Eloi 

- -                      

Une soirée extraordinaire, à la hauteur de toutes les espérances, a eu lieu le samedi 
18 mars à la chapelle.  Des artistes de talent, un public nombreux, formidable et très 
participatif : la recette pour une soirée mémorable ! 
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CLOCHER SAINT-SULPICE  -  CHEF-LIEU 

Horaire des messes : 

* le samedi :  
Par manque de chauffage,  

durant cette période hivernale,  
la messe du samedi à 17h30  

a lieu au Try-Charly (rue du Bay, 9) 

Pour les baptêmes et les mariages 

Secrétariat de l’Unité Pastorale, téléphoner 
du lundi au vendredi de 9h à 11h et de 13h à 16h   
          0472 / 97 87 68 

- -                      

INVITATION A LA FOLIE.  
Jean de La Fontaine n’a pas écrit que des fables animalières ….  

 

La Folie décida d’inviter ses amis pour prendre un café chez elle. 

Tous les invités y allèrent. Après le café la Folie proposa : On joue à cache-cache ? 

Cache-cache ? C’est quoi ça ? demanda la Curiosité. 

Cache-cache est un jeu. Je compte jusqu’à cent et vous vous cachez. 

Quand j’ai fini de compter … je cherche, et le premier que je trouve sera le prochain à compter. 

Tous acceptèrent, sauf la Peur et la Paresse. 

1, 2, 3 …. La Folie commença à compter. L’Empressement se cacha le premier n’importe où. 

La Timidité, timide comme toujours, se cacha dans une touffe d’arbre. 

La Joie courut au milieu du jardin.  

La Tristesse commença à pleurer, elle ne trouvait pas d’endroit approprié pour se cacher. 

L’Envie accompagna le Triomphe et se cacha près de lui derrière un rocher. 

La Folie continuait de compter tandis que ses amis se cachaient. 

Le Désespoir était désespéré en voyant que la Folie était déjà à 99. 

CENT ! cria la Folie. Je vais commencer à chercher... 

La première à être trouvée fut la Curiosité, car elle n’avait pu s’empêcher de sortir de sa cachette pour 

voir qui serait le premier découvert. 

En regardant sur le côté, la Folie vit le Doute au-dessus d’une clôture ne sachant pas de quel côté il 

serait mieux caché. 

Et ainsi de suite, elles découvrit la Joie, la Tristesse, la Timidité … 

Quand ils étaient tous réunis, la Curiosité demanda : Où est l’Amour ? Personne ne l’avait vu. 

La Folie commença à le chercher. Elle chercha au-dessus d’une montagne, dans les rivières au pied des 

rochers. Mais elle ne trouvait pas l’Amour. 

Cherchant de tous les côtés, la Folie vit un rosier, prit un bout de bois et commença à chercher parmi 

les branches, lorsque soudain elle entendit un cri : c’était l’Amour qui criait parce qu’une épine lui avait 

crevé un œil. 

La Folie ne savait pas quoi faire. Elle s’excusa, implora l’Amour pour avoir son pardon et alla jusqu’à lui 

promettre de le suivre pour toujours. 

L’Amour accepta les excuses. Aujourd’hui, l’Amour est aveugle et la Folie l’accompagne toujours… 
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CLOCHER SAINT-REMY  -  DAMPREMY 

Horaire des messes : 

Le dimanche : messe à 11h00  

Accueil paroissial  

En l’église de Dampremy, rue Dom Remy, 39 
Permanences :  

Lundi – mardi – jeudi – samedi : 8h à 11h 
Mercredi : 14h à 16h 
Dimanche : 8h à 13h  

Tél. et fax : 071/31 07 84 

NOUVELLES FAMILIALES 

Est entré dans la famille chrétienne par le baptême : 
• Salvatore TUTTOLOMONDO, fils de Francesco et de Lydia BENABI, rue du 

Chenois, 162 à Lodelinsart. 

Sont retournés auprès du Père : 

• Elise NOKERMAN, veuve d’André MICHE, Avenue P. Pastur, 418 à Mont-sur-
Marchienne.  Elle était âgée de 99 ans. 

• Henri (dit César) MALLIEN, Chaussée de Châtelet, 40/11 à Lodelinsart.  Il était 
âgé de 63 ans. 

 -                      

 
Une femme se réveille pendant la nuit et constate que son mari n’est pas au lit! 
Elle enfile son peignoir et descend voir où il est ! 
Elle le trouve dans la cuisine, assis devant une tasse de café. Il paraît bouleversé et 
fixe le mur. 
Elle le voit essuyer une larme, il avale une gorgée de café et elle lui demande : 
- Qu’est-ce qui ne va pas chéri ? 
Le mari lève les yeux de son café, il lui demande solennellement : 
- Tu te souviens il y a 20 ans, quand on s’était donné rendez-vous, tu n’avais alors 

que 16 ans ? 
Sa femme lui répond : 
- Oui, je m’en souviens… 
Le mari fait une pause, les mots lui viennent difficilement et demande encore : 
- Te souviens-tu que ton père nous avait surpris en train de faire l’amour à l’arrière 

de la voiture de mon père ? 
- Oui, je m’en souviens ! Répond la femme en s’asseyant à ses côtés. 
Le mari continue : 
- Te souviens-tu, quand il avait pointé son flingue sur ma tempe et qu’il avait dit : 

« Ou tu épouses ma fille, ou je t’envoie en tôle pour 20 ans » ? 
- Je m’en souviens aussi ! Répond-elle doucement. 
Il essuie une autre larme et dit : 
- J’aurais été libéré aujourd’hui ! 
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CLOCHER SAINT-ROCH  -  LODELINSART OUEST 

Horaire des messes : 

* le samedi : messe à 17h30  

Pour les baptêmes, les mariages et les funérailles 

Contacter :  
Le Secrétariat paroissial de Dampremy  
rue Dom Remy, 39  
Lundi – mardi – jeudi – samedi : de 8h à 11h 
Mercredi : de 14h à 16h 
Tél. et fax : 071/31 07 84 
 

 - -                      

 

CLOCHER SACRE-CŒUR - TRY-CHARLY 
 

Horaire des messes : 

Durant cette période hivernale, 
Messe le samedi à 17h30 

(Par manque de chauffage à Jumet Chef-Lieu),  

Pour les baptêmes et les mariages 

Secrétariat de l’Unité Pastorale, téléphoner 
du lundi au vendredi de 9h à 11h et de 13h à 16h  

      0472 / 97 87 68 

NOUVELLES FAMILIALES 

Est entrée dans la famille chrétienne par le baptême : 

• Giada ALLEGRO, fille d’Antoni et de Linzee CORVONATO, rue Jacqmain, 100. 
 

Sont retournés auprès du Père : 

• Vincenzo RECA, rue de l’Epine, 11 à Trazegnies.  Il était âgé de 73 ans. 

• Jean-Marie FOURNEAU, ancien curé de Jumet Chef-Lieu, Houbois et Try-Charly, 
Boulevard Tirou, 13 à Charleroi.  Il était âgé de 82 ans. 

 -                      
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   MOMENT DE DÉTENTE 

Solution du jeu du mois précédent :    

             

Sudokus  

2 8 5 3 6 4 1 9 7 

7 6 3 9 1 2 8 5 4 

4 1 9 5 8 7 2 6 3 

3 9 2 1 7 5 4 8 6 

6 4 1 8 9 3 5 7 2 

5 7 8 2 4 6 3 1 9 

1 3 6 7 2 8 9 4 5 

9 2 4 6 5 1 7 3 8 

8 5 7 4 3 9 6 2 1 
 

6 4 3 7 2 1 9 8 5 

2 1 8 5 3 9 6 4 7 

5 9 7 4 8 6 1 3 2 

9 3 4 6 1 2 7 5 8 

1 2 6 8 5 7 3 9 4 

7 8 5 3 9 4 2 6 1 

8 5 1 2 6 3 4 7 9 

3 7 9 1 4 8 5 2 6 

4 6 2 9 7 5 8 1 3 

Vous trouverez la solution de ces jeux dans le prochain numéro de Spites   
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Unité Pastorale Sainte Marie Madeleine de Jumet 

LA SEMAINE SAINTE et PAQUES 
 

Samedi 1er et Dimanche 2 avril :  

Dimanche des Rameaux et de la Passion 

• Samedi à 17h30, à Lodelinsart Ouest et au Try-Charly 

• Dimanche : messe dans les clochers aux heures 

habituelles du week-end.  

NB : PAS de messe à 9h30 à La Bassée et à 11h à 

Gohyssart 

Mardi 4 avril : Messe Chrismale à Pérulwelz 

Jeudi 6 avril :  

Jeudi Saint – Célébration de la dernière Cène 

• 18h, messe à La Docherie  

 

Vendredi 7 avril :  

Vendredi Saint – La Passion du Christ 

• Chemin de croix à 15h, à Dampremy, à La Docherie, 

à Gohyssart, à Houbois et à Roux. 

• Célébration de la Passion à 18h, à Dampremy 

 

Samedi 8 avril : 

Samedi Saint – Veillée Pascale 

• 20h, à Gohyssart – avec le baptême de quatre adultes 

 

Dimanche 9 avril :  

Dimanche de Pâques  

Résurrection du Seigneur 

• Dans tous les clochers : messe aux heures 

habituelles du week-end  

NB : PAS de messe à Heigne et à Roux 

 


